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«	� her frère, 
 

� onjour, je suis Arthur, un jeune moine cistercien1 du monastère de 
Fontenay en Bourgogne. J’ai la chance depuis quelques semaines de copier 
des manuscrits anciens dans notre scriptorium2. Pour cela, il m’a fallu faire 
des études avec mes frères plus érudits que moi. Nous vivons actuellement 
une époque formidable dans laquelle des chevaliers lourdement armés 
peuvent croiser l’évêque du diocèse sur le parvis de sa magnifique cathédrale 
gothique, l’abbé dans le cloître finement décoré de son monastère, la belle 
dame du château qu’il devra courageusement protéger ou même le bon et 
pieux3 roi Saint Louis…  Je vais donc te présenter le Royaume de France 
comme on me l’a présenté. 
  

 � otre roi est donc Saint Louis. Il est roi depuis 1235 et est le fils de 
Louis VIII et de Blanche de Castille. Nous l’aimons tous car il est très juste, 
très pieux et très généreux avec son peuple. Il est actuellement parti en 
croisade en Afrique du Nord pour reconquérir des territoires sur les Musulmans. Je t’en reparlerai plus tard 
quand le moment viendra. Tu dois aussi savoir que le pouvoir du Roi ne cesse de grandir depuis que ses 
représentants, appelés baillis au Nord du pays et sénéchaux au Sud, s’installent un peu partout en France. 
 

 � ependant, les seigneurs restent encore les maîtres de leur immense château fort et des terres qui les 
entourent. En effet, jusqu’à la fin du siècle dernier, le Royaume était divisé entre les grands seigneurs et les rois 
n’avaient pas encore autant de pouvoirs que maintenant. Je vais t’expliquer pourquoi. Jusqu’au XIIe siècle, le 
pouvoir des rois de France est faible car de puissants seigneurs se partagent les terres du Royaume. De plus, le 
Roi a du mal à se faire obéir par ces grands seigneurs qui possèdent de nombreux vassaux. Le vassal jure 
fidélité et aide à son seigneur tandis que ce dernier le protège  et lui donne des terres qu’on appelle un fief. Un 
seigneur peut être un vassal d’un seigneur plus puissant. Seul le Roi n’est le vassal de personne car il est au 
sommet de la pyramide vassalique. Cela veut dire qu’il est le seigneur de tous les autres seigneurs. Mais 
pendant longtemps, les grands seigneurs ne l’ont pas traité comme ils auraient dus. Ce temps là est fini car 
Philippe Auguste et Saint Louis ont vraiment beaucoup développé le pouvoir royal et je pense que cela va 
encore continuer. 
 

	 � e vais m’arrêter là car j’ai encore beaucoup de choses à te dire. Je vais maintenant te parler des 
châteaux forts, des chevaliers et des paysans. Les châteaux forts sont les châteaux fortifiés des seigneurs qui y 
vivent une partie de l’année avec leur famille et leurs vassaux. Parfois, lorsque les terres sont attaquées, les 
paysans viennent s’y réfugier. Au XIIIe siècle, ce sont de véritables forteresses protégées par d’épaisses 
murailles et au centre desquelles se dressent un donjon. Il y en a un à quelques jours à pied du monastère et je 
suis parfois passé devant quand j’étais encore jeune et que je vivais chez mes parents. Les seigneurs et les 
vassaux sont des chevaliers. Ce sont des personnages fascinants car, bien qu’ils fassent souvent la guerre et 
qu’ils soient souvent violents, ils se cachent sous une mystérieuse armure et sont lourdement armés. Parfois, ils 
s’entraînent à faire chuter leur adversaire de leur cheval lors de grands tournois où ils sont observés par les 
belles dames du château qu’ils doivent protéger en toute occasion. 

                                                 
1 Les cisterciens sont des moines appartenant à l’ordre de Cîteaux. Arthur t’en dira plus tout à l’heure. 
2 Le scriptorium est une pièce du monastère où les moines copiaient des manuscrits anciens. 
3 Pieux veut dire croyant. 



  a vie des paysans n’est pas aussi rose que celle des chevaliers. Ils dépendent du seigneur car ils sont 
sur ses terres qu’on appelle la seigneurie. En échange de ses terres, les paysans doivent beaucoup de choses aux 
seigneurs comme des impôts et des corvées. Les corvées sont les travaux obligatoires et non payés que les 
paysans font de temps en temps pour leur seigneur. Par exemple, ils peuvent aller dans la forêt lui couper du 
bois ou nettoyer ses douves. Certains paysans sont encore plus malheureux car ils appartiennent vraiment au 
seigneur et ne peuvent quitter ses terres même s’ils en ont envie. 

 

 ! epuis la fin du XIe siècle, les valeureux chevaliers dont je t’ai parlé partent en 
croisades. Ils sont d’abord partis pour libérer la Terre sainte, c'est-à-dire la région autour de 
Jérusalem, des turcs musulmans qui s’en étaient emparés. Tu comprends que Jérusalem est 
un endroit important car c’est là que Jésus Christ a été crucifié. C’est donc un lieu de 
pèlerinage important. Les premiers chevaliers ont pris le nom de croisés car ils devaient 
coudre une croix sur leur vêtement.  Malheureusement, les Turcs ont repris la Terre Sainte 
mais certains croisés sont restés là-bas. Tu sais, ce n’est pas la peine d’aller aussi loin pour 
partir en croisade. Dans le sud de la France, des hérétiques4 appelés Cathares ont été 
combattus et vaincus. De plus, pour lutter contre les hérésies, le Pape et l’Eglise ont créé 
un tribunal spécial appelé l’Inquisition Il paraît que les inquisiteurs sont parfois cruels. 
 

 " 	 propos du Pape, il est temps de te dire deux ou trois choses sur le clergé 
catholique. Le clergé qui regroupe tous les hommes d’Eglise est divisé en deux : le clergé régulier et le clergé 
séculier. Les clercs séculiers vivent parmi les gens tandis que nous les moines, nous vivons dans un monastère 
et nous suivons une règle. Celle de notre monastère est celle de Cîteaux, écrite par le grand Bernard de 
Clairvaux. Je t’expliquerai tout à l’heure ce qu’il faut faire pour respecter la règle. Il y a d’autres ordres comme 
celui de Cluny. Au début du siècle, deux ordres sont apparus : les Franciscains et les Dominicains. Ils ne sont 
vraiment pas comme nous car ils ne sont pas dans un monastère mais ils se déplacent dans les villes et 
enseignent la parole de Dieu. Ce sont des personnes courageuses car ils ne vivent que de la mendicité. C’est 
pour cette raison qu’on les appelle les frères mendiants. Actuellement le pape est Innocent IV et il a été élu en 
1243. 
 

 � e ne peux m’empêcher de te parler des églises gothiques qui se construisent un peu partout dans le 
Royaume. Notre siècle pourrait s’appeler le siècle des cathédrales tant ces nouvelles églises sont magnifiques et 
nombreuses. Elles sont beaucoup plus grandes et beaucoup plus hautes que nos vieilles églises romanes. Ce 
miracle est possible car nos architectes ont trouvé de nouvelles techniques de construction. De plus, les vitraux 
sont vraiment très beaux. La cathédrale de Chartres est une des plus belles qui existent, à ce que l’on m’a dit. 
Cependant, les églises romanes ont aussi beaucoup de charme bien qu’elles soient plus petites et plus sombres.  
 

 � ous les clercs, bien que nous ne soyons que d’humbles serviteurs de Dieu, nous occupons une place 
importante dans la vie des gens car ils sont très croyants. Tous les dimanches, tous les habitants de la paroisse 
se réunissent à la messe célébrée par le curé. Beaucoup de jours de l’année sont fériés car ce sont des fêtes 
religieuses. Parfois les gens ont besoin de nous pour faire un pèlerinage. Tu as compris que ce n’était plus 
possible d’aller à Jérusalem. En revanche, il y a un grand pèlerinage en Espagne. Tu en as peut être déjà 
entendu parler. Il s’agit du pèlerinage de Saint Jacques de Compostelle 
 

 # our terminer cette lettre à mes nouveaux compagnons, je me dois de dire quelques mots sur le 
commerce. Car bien que nous ayons fait vœu de pauvreté, le commerce s’est vraiment beaucoup développé et 
de grandes villes comme Venise en Italie ou Bruges en Flandres sont devenues très riches. En France, une 
grande foire a été créée pas très loin d’ici. Elle se trouve à Troyes en Champagne et a lieu deux fois par an. » 
 
 
 
 
                                                 
4 Les hérétiques étaient des chrétiens dont les croyances étaient différentes de celles de l’Eglise. 
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 ' es frères, voici le moment de vous donner 
quelques explications sur notre abbaye. L'abbaye de 
Fontenay est située en Bourgogne, dans la paroisse de 
Marmagne à 80 kilomètres de la ville de Dijon. Son nom 
vient du ruisseau coulant à proximité, le Fontenay. Elle est 
entourée de vertes forêts. Notre abbaye a été fondée en 1118 
par les disciples du grand Bernard de Clairvaux et consacrée 
par le Pape Eugène III en 1147. C’est presque la plus 
ancienne abbaye cistercienne du royaume de France mais 
aussi d’Europe. Son style est roman comme beaucoup 
d’églises de la région. Depuis la fin du XIIe siècle, nous 
avons le droit d’élire notre abbé nous même. Nous devons 
cela au pape Alexandre III. Notre abbaye est très prospère et nous avons développé diverses activités comme 
les activités métallurgiques et sidérurgiques dans notre forge construite à la fin du siècle dernier. 
 

  ’ordre que nous suivons au monastère est donc l’ordre cistercien. Un 
ordre est une règle religieuse que nous devons suivre. C’est un ordre qui s’oppose 
à la richesse d’autres ordres comme l’ordre clunisien et veut revenir à des choses 
simples et essentielles : La prière et le travail. En latin, cela se prononce ora et 
labora. Nous vivons donc dans le calme et la méditation. Nos autres occupations 
sont la et la traduction. Ils nous arrivent même de sortir de notre monastère pour 
aller prêcher. Les quelques richesses de l’abbaye ne nous appartiennent pas. Elle a 
été fondé à la toute fin du XIe siècle par Robert de Molesme mais Bernard de 
Clairvaux est le cistercien le plus célèbre. Notre robe est blanche avec un 
scapulaire noir5. Notre monastère est très important car plus de 350 autres en 
dépendent partout en Europe. 
 

  � e vais maintenant décrire notre abbaye et ses principales pièces : 
  

(  L’église abbatiale : Elle a été construite au milieu du XIIe siècle en forme de croix comme la plupart des 
églises. Elle est plutôt grande puisqu’elle fait plus de 60 mètres de long. C’est ici que nous célébrons nos 
messes. 
 

(  Le cloître : notre cloître est magnifique. C'est le cœur de l'abbaye, car il est au centre de l’abbaye et c'est 
là que nous nous croisons lors de nos promenades et de nos moments de prières, de réflexions ou de lectures. 
C’est un lieu de silence et de calme. J’aime beaucoup m’y promener. La galerie située à l’Est est la plus 
fréquentée car elle mène à l’église et à la salle capitulaire. La galerie Sud mène au réfectoire.  
 

(  La salle capitulaire : C’est l’endroit le plus important de l’abbaye, après l’église bien sûr ! En effet, c’est 
ici que les décisions concernant la vie au monastère sont prises. C’est donc là que nous nous réunissons (enfin 
pas tout le monde) lors des réunions. 

                                                 
5 Un scapulaire est une partie du costume d’un moine composé d’une capuche et d’un morceau de tissu couvant les épaules et 
retombant devant et derrière. 

Source : www.wikipedia.org 

Source : www.wikipedia.org 



(  Le scriptorium : C’est ici que je travaille à la copie et à enluminer les manuscrits anciens. Certains des 
travaux des plus doués d’entre nous sont de véritables merveilles. C’est un endroit extraordinaire car beaucoup 
d’ouvrages rares y passent le temps que nous les copions. 
 

(  Le dortoir : Notre dortoir se trouve au dessus de la salle capitulaire et du scriptorium. On y accède par 
un escalier d'une vingtaine de marches. Notre règle, la règle cistercienne je te le répète, nous impose une salle 
commune avec des paillasses disposées à même le sol. Nous dormons tous ensemble et non dans des chambres 
individuelles. 
 

(  La forge : le bâtiment se trouve à la limite de l’abbaye. Il a été construit par nos frères les moines à la fin 
du XIIe siècle afin de travailler le minerai qui était extrait de la colline proche du monastère. La dérivation du 
ruisseau de Fontenay, le long du mur de la forge, faisait tourner des roues destinées à actionner des roulements 
pour battre le fer. 
 

 
 
Il y a d’autres endroits intéressants comme 
le pigeonnier ou nous élevons des pigeons, 
l’infirmerie située à l’écart de l’abbaye où 
nous soignons les malades, le logis abbatial 
où vit l’abbé. Entre nous, cette maison est 
loin de la simplicité voulue par notre 
ordre… Il y a aussi pour finir la Porterie 
destinée à abriter le frère portier, chargé de 
surveiller la porte et de recevoir les 
visiteurs. 
 
  
 

 

 # our terminer cette courte description de la vie au monastère, je vais te présenter le déroulement d’une 
journée d’un moine cistercien. Notre vie est rythmée par les prières et les lectures de la Bible. Lorsque nous 
avons du temps, nous le passons à faire du travail manuel. Voici ma journée d’hier. Je me suis levé à 1h du 
matin et je suis allé directement à l’office (c’est un peu comme une messe) des matines durant laquelle nous 
avons lu la Bible et prié. Puis je suis retourné me reposer. J’ai dû me relever pour l’office des laudes à 3h30 
puis pour celui de prime à 6h. Après cet office, l’abbé nous a lu un extrait 
de la Vie de saint Augustin (les moines n’ont pas accès à la Bible) puis 
nous avons confessé nos fautes. Lorsque 7 heures ont sonné, je suis parti 
travailler dans le scriptorium puis dans le moulin alors que d’autres étaient 
aux champs ou dans le colombier. Ma matinée a été entrecoupée par deux 
nouveaux offices (tierce et sexte). Vers 12h30, j’ai déjeuné au réfectoire 
un peu de pain et quelques légumes. Avant de passer à table, nous nous 
lavons le visage et les mains. C’est notre seule toilette de la journée. 
Durant le repas, j’ai écouté un de mes frères lire un passage des Psaumes. 
Mon après-midi s’est passé comme la matinée : travail manuel à la forge 
et deux offices (none et vêpres). En fin de journée, j’ai dîné de quelques 
légumes accompagnant les restes du pain de ce midi. Après ce léger repas, j’ai à nouveau écouté une lecture des 
Psaumes dans le cloître. Ma journée a pris fin vers 20 heures lorsque la nuit s’est couchée. Je suis alors monté 
au dortoir et je me suis couché tout habillé avec une seule couverture tirée sur moi. 
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omplète le plan de l'abbaye. A chaque fois que les personnages auront traversé une pièce importante du 
monastère, tu écriras dans la case qui convient son nom, ce qu’y fait un moine et le numéro de la photo 
correspondante. 
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Photos des pièces principales de l’abbaye : 

  

Photo n°1 Photo n°2 

  
Photo n°3 Photo n°4 

 

etrouve les activités d'un moine. Parmi les activités de cette liste,  entoure les activités habituelles des 
moines. 

 
édige un texte.  Décris en cinq ou six lignes, et en faisant des phrases courtes, la journée d'un moine dans 
une abbaye. Tu devras parler de ces différentes activités et des différentes pièces du monastère dans 
lesquelles il se rend. 

 

Je m’appelle …………………………………………………………………………………. 
……………………………………………………………………………………………….. 
……………………………………………………………………………………………….. 
………………………………………………………………………………………………. 
………………………………………………………………………………………………. 
………………………………………………………………………………………………. 
………………………………………………………………………………………………. 

 
 

Entraînement aux tournois de chevalerie Travail manuel (travaux des champs, forge...) 

Prière Construction de cathédrale 

Lecture des Psaumes ou de la Vie de saint Augustin Copie de manuscrits 

Vente de la production du monastère sur les marchés 
ou dans les foires 

Messe pour les fidèles dans l’église abbatiale 
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Illustration : Klem 


